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< S t Son Cxce&kwxj 

M o n s e i g n e u r , 

Votre Excellence accorde en ce moment une bien douce 

récompense aux travaux de ma longue carrière. Le nom 

illustre sous les auspices duquel parait, avec Votre bien­

veillant agrément, Monseigneur9 mon P i e u x H é b r a ï s a n t , 

réveille dans toute l'Europe Vidée d'une haute et antique 



noblesse noblement portée ; des plus grands services rendus 

avec dévouement et talent à la patrie, dans les premières 

dignités de l'Etat, et dans des missions importantes et dé­

licates; de la science à la fois profonde, variée et modeste; 

d'un pieux catholique orné des plus belles qualités du cœur, 

des plus belles vertus privées et publiques. 

Ce qui donnera principalement du relief à mon livre, quel 

qu'en soit le mérite, c'est que réminent Personnage à qui 

j'ai le bonheur de le dédier, non-seulement possède en per­

fection les langues anciennes, mais aussi les discours qu'il 

a prononcés, étant Préside?it général du congrès scienti­

fique tenu à Gênes en 1846, occupent un rang distingué 

parmi les monuments d'érudition et de la belle littérature 

italienne. 

J'ai l'honneur d'être avec un profond respect^ 

de Votre Excellence, 

Par i s , s e p t e m b r e 1 8 5 2 . 

le /dus humble et plus obéissant serviteur, 

Li; C h k v a u e k DRÀCII. 
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Un savant ecclésiastique français, M. l'abbé Cougnet, 
Chanoine de Soissons, a publié, il y a quelques an­
nées, les principales prières chrétiennes en grec, sous 
Je titre : Le pieux helléniste, titre qu 'à bon droit on 
pourrait appliquer au vénérable auteur lui-même. Ce 
livre a obtenu un succès mérité, et a été reproduit déjà 
plusieurs fois par la presse. Dans quelques établisse­
ments d'éducation on en fait usage pour réciter les 
prières journalières alternativement en grec et en 
latin. 

Dès Tannée 1595, un professeur du collège de France, 
Frédéric Morel, publia en grec et en latin l'office de la 
T. S. Vierge, accompagné d'un grand nombre de priè­
res, d 'hymnes, des vêpres de tous les jours de la se­
maine, avec les complies. 

Dans le siècle dernier un autre ecclésiastique fran­
çais, Suère Du Plan, donna un exemple édifiant qui 
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mérite d'être cité. Il fit imprimer à ses propres frais un 
livre de piété en grec, saîis rien épargner pour obtenir 
une bonne édition (1), etle distribuait gratuitement aux 
jeunes gens studieux, prives de fortune, aux sémi­
naires, collèges et autres établissements de cette nature. 
Son livre contient tout le psautier distribue selon Poffice 
des jours de la semaine, avec les hymnes, cantiques et 
antiennes à la T. S. Vierge, et enfin la Messe entière du 
Saint-Esprit. Son but dans cette publication était, ainsi 
qu'il le déclare, de ranimer Pélude de la langue grec­
que, négligée de son temps en France, depuis, dit-il, 
quatre-vingts ans. Il desirait que les jeunes étudiants 
commençassent par expliquer les psaumes et d'autres 
textes religieux (2); car ce n'est que dans la suite qu'il 
ajouta à ce volume ses conrioncs ex grœeis historiéis 
excerptm. Ces harangues, du reste, dont la première est 
tirée de S. Jean-Clirysoslômc, ont été choisies avec un 
soin si scrupuleux, qu'à notre avis on peut en toute sû­
reté les mettre entre les mains de la jeunesse chré­
tienne. 

On doit aussi une mention honorable à ÏEucologe 
catholique ( ï o t w v KaOo/txûv eù^oXiytovJ, publié à Lyon 
en 1856 par M. Perrault-Maynaud, professeur de l'uni­
versité, sous les auspices de Mgr d'Amasie, de si vé­
nérable et pieuse mémoire, alors administrateur apos­
tolique du diocèse. 

Ces exemples si louables nous ont inspiré Ja pensée 

de sanctifier de la même manière les premières éludes 

hébraïques. Nous avons estimé que, pour remplir con­

venablement noire objelilélait bon d'ajouter aux prières 

les plus usitées un court abrégé du catéchisme du 



P R É F A C E . ix 

Combien de fois le Pater, Y Ave, le Credo, et même 
le Confiteor, n'ont-ils pas été traduits en hébreu! 
Toutefois, nous ne craignons pas de le dire, il restait 
encore à les traduire en bon hébreu. Nous osons croire 
que notre espérance d'avoir mieux réussi que nos de­
vanciers, pour la majeure partie peu habitués à écrire 
en hébreu, ne paraîtra pas une vaine présomption delà 
part d'un ancien rabbin docteur de la loi mosaïque, 
qui a blanchi dans l'exercice de la langue sainte, qui 
ta parle et l'écrit depuis son enfance, et qui long­
temps Ta enseignée dans la synagogue. Facius sum 
tnsîpiens : res ipsa me coegit ; car un prophète dit bien: 
Non (florietur sapiens in sapientia sua: sedinhoe 
glorielur, qui glorialur, scire et nosse me quia ego 
sum Dominas qui facio misericordiam. Quant aux 
autres prières de ce recueil, elles n'avaient jamais été, 
que nous sachions, traduites en hébreu. 

Avant délivrer notre manuscrit à l'impression, nous 
y avons ajouté la belle invocation à la T. S. Vierge , 
0 Domina mea! o MoMr mea! composée par le T. R. P . 
Roothaan, Préposé général de la Compagnie de Jésus, 
et enrichie d'indulgences par N. T. S. P. le Pape P I E IX. 
L'expérience qui déjà en a été faite, démontre que c'est 
un véritable bouclier qui protège les jeunes chrétiens 
contre les tentations. 

cardinal Bellarmin, renfermant les principales-vérités 

de notre sainte croyance, dont la connaissance est in­

dispensable à tout chrétien. 
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La Bible hébraïque, qui ne contient pas même le 
canon entier de TA. T., est le seul monument qui nous 
reste de l'hébreu classique, de l'hébreu ancien et pur. 
C e volume n'offre pas assez de ressources pour rendre 
tous les termes théologiques qui se rencontrent dans 
les morceaux dont se compose le présent recueil. L'É­
glise chrétienne n'a jamais fait usage de l'hébreu pro­
prement dit, pas même à l'époque où elle fut substi­
tuée à la synagogue, en Judée, berceau de sa nais­
sance. Les fidèles d'Israël qui en formèrent le premier 
noyau, ex circumeisione fidèles (Act. x. 45.), et N. S. 
Jésus-Christ lui-môme (5), parlaient la langue vulgaire 
du pays, qu'à la vérité le N. T. (4) et d'anciens écri­
vains ecclésiastiques appellent langue hébraïque, mais 
qui en réalité n'était qu'un dialecte corrompu du sy­
riaque, un chaldéo-syriaque, ou mieux un syro-jéru-
salémitc (5). Les Apôtres prêchaient et écrivaient, les 
uns en cet idiome, comme St-Matthieu (G) et S. Paul (7), 
les autres en grec, comme S. Jean et S. Luc (8), ou, 
enfin, en latin (9) ; aucun en hébreu proprement dit. 

L'idiome judaïque de ces temps-là nous a été con­
servé non-seulement dans quelques-uns des iargnms, 
c'est-à-dire versions et paraphrases des livres sacrés 
à l'usage du peuple, comme ceux appelés, de Jérusa­
lem [ichvjyy* D1jnn)> de Jonathan~ben-Uzicl, le 
targum second pJltf Dljnn)» du livre d'Esther, etc., 
mais aussi dans le livre Zohar (10), dans la ghemara 
de Jérusalem {^ifyfflHP H)An) dans une grande 
partie de la ghemara de Babylone (^33 TIDbn)> 
dans les divers médraschim et autres livres an­
ciens (11). 
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Les rabbins des premiers siècles de notre ère cher­
chèrent à ramener l 'usage de la langue sainte à une 
certaine pureté, sinon à sa pureté primitive. Un grand 
nombre de mots qui ne se rencontrent pas dans le texte 
de la Bible, leur étaient encore connus par tradition. 
Mais cette langue mutilée, en d'autres termes, ce dé­
bris de l'hébreu ancien, se trouvant, à cause de sa pau­
vreté, insuffisant pour les matières que ces docteurs 
avaient à traiter dans leurs écrits, ils furent obligés de 
l 'augmenter de nouvelles expressions que leur four­
nissaient soit l'analogie, soit les autres langues; ils 
mirent à contribution, dans ce dernier cas, non-seule­
ment les langues de l'Orient, notamment le syriaque, 
l'arabe et le persan, mais aussi le grec, langue à la­
quelle le Talmud (12) assigne le premier rang, en di­
gnité et sainteté, après l 'hébreu, et parfois le latin. Cela 
n 'a pas empêche les rabbins des siècles postérieurs 
de qualifier cette dernière langue, parce qu'elle était 
devenue celle de l 'Église, de langue idolâtrique. 
( m î i T T O y p t t f S ) et de langue immonde 
' î lXDlD ptP*?)- Les livres et les simples feuilles ou 
se trouve de l 'hébreu mêlé avec du latin, s'ils ont le 
malheur de tomber entre les mains d'un juif zélé, sont 
détruits à l'instant ; parce que, à ses yeux, ces pages 
sont une horrible profanation de la langue sainte (15). 

Mais revenons aux rabbins anciens. On doit à 
leurs efforts ce qu'on appelle Yhëhrm mischnique 
(HjïtfD ] H Z 6 ) » celui adopté par R. Juda-le-Naci dans 
sa rédaction de la Mischna (14). Il est simple, naïf, 
d'une marche régulière, facile à entendre, et ne man­
que pas d'élégance. Maïmonides est celui des écrivains 
juifs qui a le mieux imité le style de la Mischna dans 
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ses livres et ses lettres é c r i t s en h é b r e u (15). M a i s cette 
l a n g u e s'est b e a u c o u p d é t é r i o r é e s o u s l a p l u m e d u 
c o m m u n d e s r a b b i n s d u m o y e n â g e . 

T e l l e c s l l ' o r i g i n e d e l ' i d i o m e c o n n u s o u s , l e n o m d e 
rabbinique, e t q u e l e s o r i e n t a l i s t e s a l l e m a n d s a p p e l ­
l e n t néo-hébreu. C ' e s t g é n é r a l e m e n t e n r a b b i n i q u e q u e 
l e s j u i f s r é d i g è r e n t l e u r s c o m m e n t a i r e s s u r l ' É c r i t u r e 
S a i n t e e t s u r l e T a l m u d , l e u r s l i v r e s d e t h é o l o g i e , d e 
p h i l o l o g i e , d e s c i e n c e s , d ' h i s t o i r e , l e s g r a m m a i r e s e t 
l e s d i c t i o n n a i r e s d e l a l a n g u e h é b r a ï q u e . 

O r d i n a i r e m e n t o n c o m p r e n d s o u s l a d é n o m i n a t i o n 
rabbinique t a n t c e néo-hébreu q u e l e s y r o - j e r u s a l é m i l e 
d o n t n o u s a v o n s p a r l é p l u s h a u t . 

D ' a p r è s c o « ï n o l i o n s q u e n o u s v e n o n s d ' i n d i q u e r s u c ­
c i n c t e m e n t , i l e s t s u p e r f l u d ' i n s i s t e r , c o m m e d é j à n o u s 
a v o n s f a i t d a n s p l u s i e u r s d e n o s o u v r a g e s , s u r l ' i m ­
p o r t a n c e d e l a l a n g u e r a b b i n i q u e , s u r l e p a r t i q u ' e n 
p e u v e n t t i r e r l e s a r c h é o l o g u e s , l e s o r i e n t a l i s t e s , l e s 
i n t e r p r è t e s d e l ' É c r i t u r e S a i n t e , c l s u r t o u t l e s t h é o l o ­
g i e n s c h r é t i e n s . 

D a n s l e p r é s e n t o u v r a g e n o u s n o u s s o m m e s t e n u a u ­
t a n t q u e p o s s i b l e à l ' h é b r e u c l a s s i q u e d e l a B i b l e , e t 
n o u s i n d i q u o n s d a n s l e c o r p s d u t e x t e l a s o u r c e d e s 
p h r a s e s e t d e s e x p r e s s i o n s d i g n e s d ' ê t r e r e m a r q u é e s ; 
m a i s s o u v e n t f o r c e a c t e d e r e c o u r i r a u r a b b i n i q u e . L e 
c a t é c h i s m e j u i f , n o u s v o u l o n s d i r e d e l a s y n a g o g u e 
m o d e r n e , r é d i g é p a r l e s a v a n t r a b b i n Abraham-Ya-
rjhel ( 1 0 ) , c l l e c a t é c h i s m e c a t h o l i q u e d ' u n r a b b i n 
c o n v e r t i , J e a n - B a p l i s l e J o n a s , i m p r i m é à l a p r o p a ­
g a n d e d e H o m e e n 1 0 5 8 , s o n t e n t i è r e m e n t r é d i g é s e n 
c e t i d i o m e . 
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L'étude de l'hébreu, si utile aux sciences sacrées, 
est malheureusement depuis assez longtemps négligée 
en France. On ne voit dans notre pays que quelques 
jeunes lévites s'y livrer plus ou moins sérieusement. 
Cependant, elle semble reprendre faveur parmi le 
clergé, surtout depuis que les deux camps, divisés par 
la question des classiques, s'accordent à reconnaître 
l'utilité, et même la nécessité, de comprendre l'hébreu 
dans le programme de l 'enseignement, notamment 
dans celui des cours de théologie. C'est principalement 
celte circonstance qui nous a engagé à rendre public 
notre Pieux Iléhraisant, composé depuis l'été de 
de 1844(17). Mais, nous le répétons, comme la con­
naissance de Thébrcu biblique ne suffit point, nous 
profitons de toutes les occasions pour initier dans le 
rabbinique les jeunes hébraïsants chrétiens. Si Dieu 
daigne nous accorder encore assez de jours et de forces, 
nous espérons, malgré notre âge avancé, terminer une 
ehrestomalbic rabbinique dont nous avons déjà com­
mencé à réunir les matériaux. 

On sait combien il faut être circonspect en formulant 
les articles de foi que l'Église prescrit à notre croyance. 
Le moindre terme impropre dans notre traduction aurait 
pu devenir \quod absit a me) l'énoncé de quelque doc­
trine erronée. Nous avons cité, note 3 de la page 14, 
l'exemple de l'addition d'une seule lettre préfixe qui 
constitue une hérésie. Pour cette raison, nous avons 
jugé nécessaire de soumettre notre travail à la censure 
de la capitale du monde chrétien, non-seulement parce 
que de Rome, la Jérusalem catholique, on peut dire 
avec le prophète : Quia de Sien exit lex, et verbum 
Domini de Jérusalem, mais aussi parce que nous sa-

file:///quod
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v o n s q u e l a v i l l e s a i n t e , o ù n o u s a v o n s r é s i d é t r e i z e 

a n s , p o s s è d e d e s t h é o l o g i e n s v e r s é s e n h é b r e u e t e n 

r a b b i n i q u e . U n r é v i s e u r c o m p é t e n t , c o m m i s à c e t e l l e ! 

p a r l e I t c v c r e n d i s s i m e M a î t r e d u S a c r é - P a l a i s , l ' a e x a ­

m i n é l o n g u e m e n t . Q u e l q u e s c o r r e c t i o n s n o u s o n t é t é 

p r e s c r i t e s ; n o u s n o u s y s o m m e s c o n f o r m é a v e c l a 

d é f é r e n c e , a v e c l a s o u m i s s i o n d ' u n f i d è l e e n f a n t d e 

l ' E g l i s e . N o u s p o u v o n s d o n c s a n s c r a m t e o f f r i r c e p e t i 

v o l u m e a u x c h r é t i e n s h é h r a ï s a n t s , c o m m e a u s s i a u x 

I s r a é l i t e s , n o s c h e r s f r è r e s s e l o n l a c h a i r , d é s i r e u x d e 

p r e n d r e c o n n a i s s a n c e d e l a b e l l e r e l i g i o n d e J é s u s -

C h r i s t . P u i s s e l e D i e u d e s m i s é r i c o r d e s b é n i r n o t r e 

t r a v a i l , d e s o r t e q u e , t o u t e n c o n t r i b u a n t à l ' a v a n c e ­

m e n t d e s é t u d e s h é b r a ï q u e s , il a u g m e n t e l a p i é t é d e s 

u n s , e t c o n v e r t i s s e l e n r u r d e s a u t r e s . 

N o u s t e r m i n e r o n s n o t r e p r é f a c e c o m m e l ' a b b é S u è r e 

D u P l a n t e r m i n e l a s i e n n e : « J e d e m a n d e l ' a s s i s t a n c e 

d e s p r i è r e s d e c e u x à q u i m o n t r a v a i l a u r a p u ê t r e d e 

q u e l q u e u t i l i t é . » 



NOTES DE LA PRÉFACE-

( l ' i N e q u c j m p e n s i s , d i l - i l , n e q u e l a b o r i b u s , q u a n t u m i n n i r i u U 

p e p e r c i . 

( 2 ) . . . K t l a b o r e s n o s l r o s a d r e m divinam lilterariamquc p r o p a -

^ a m l a m s u s c c p l o s . 

( 3 ^ N o u s n e p o u v o n s q u e s o u s c r i r a à l a t h è s e s o u t e n u e p a r u n N ' -

l è b r e h é b r a ï s a n t , l ' a b b é D e - l \ o s s i , d e P a r m e , d a n s s o u l i v r e : IklUi 
Untjua propria di Cristo. 

( 4 ) . l o a . x i x . 1 3 . h e h r a i c e a u t e m Gabbatha. T e r m e a r a m é e n ^ n > « ^ 

v . 1 7 . H e b r a i c c a u t e m Golgotha. M ê m e r e m a r q u e . C o n f . y . 2 0 . 

A c t . x x i . 4 0 ; x x i i . 2 ; x x v i . 1 4 . 

( 5 ) V o y . n o t r e d i s s e r t a t i o n s u r l ' I n s c r i p t i o n h é b r a ï q u e d u l i t r e d r 

l a S . C r o i x , r e l i q u e d e l ' E g l i s e Santa Grâce di Gerusalemme, à 

H o m e . 

( f i ) T o u t e 1 a n t i q u i t é a t t e s t e q u e c e t A p ô t r e a r é d i g é s o n é v a n g i l e 

e n hébreu, c ' e s t - à - d i r e d a n s l a l a n g u e v u l g a i r e d e s j u i f s d e s o n t e m p s , 

e n c h a l d é o - s y r i a q u e : l ' E v o q u e P a p i a s ( E u s . E . H . i n , 3 9 ) , d i s c i p l e 

d o S . J e a n T é v a n g é l i s l e ; S . I r é n é e ; O r i g i n e ; S . E p i p h a n e ; E u s ê b r 

d e O é s a r é e ( E . H . n i , 2 4 ; v . 8 ; v i . 2 5 ) ; S . J e a n - C h r y s o s t o m e ; S . 

J é r ô m e . N o u s t r a n s c r i r o n s q u e l q u e s p a s s a g e s d e c e d e r n i e r P è r e . P r & f . 

i n e o i n m . s u p e r M a l t h . « M a l t h a u i s q u i K v a n g e l i u m i n Jodwa hebrwo 
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sermone c d i d i l , o b c o r u m v c l m a x i m e c a u s a n t q u i t u J c s u m c r e d i -

d e r u n t e x J u d œ i s . » — O m n i , i p M a t l h . x u , 1 3 . « l u e v a n g e l i o , q u o 

u l u n l u r N a z a r a n i i e l K b i o t i i l w , q u o d n u p e r i n g r e c u n i d e hebrmo 
s e r m o n c I r a n s l u l i m u s , o l q u o d v o c a l u r a p l c r i s q n c Matthwi aulhen-
ticum. » — C a l a l o g . m . « M a l l h ï r u s p r i m u s i n J u d ; r a p r o p l e r e o s 

q u i e x c i r c u m d s i o u e e r e d i d e r a n l , c v a n g c l i u m C l i r i s l i hebraicis lit-
teris verbisque c o m p o s t â t . P o r r o i p s u m h e b r a i c u m h a b e l u r t i s q u e 

h o d i c i n C a n a r i e n s ! M h l i o l h c c a , n t i l i i q u o q u e a K a z a r a d s q u i i n 

I t e r a e a , u r h e S y r i a \ h o c v o l u m i n c u t u n l u r , d c s c r i b c n d i f a c u l t a s f u i t . » 

Voy. a u s s i K p i s l . x x . a d D a m a s . , n » 5 . C o n r n i . i n I s . v i . 9 . 

P e u d e p e r s o n n e s i g n o r e n t q u e S . P a n f ê n c , é t a n t a l l é p r ê c h e r l e 

c h r i s t i a n i s m e d a n s l ' i n d e , y t r o u v a l Y v a u g i l c d e S . M a t t h i e u en hé­

breu, a p p o r t e d a n s c e p a y s p a r l ' A p ô t r e S . B a r t h é l é m y . ( E u s . E . I I . 

v . 1 0 ; S . H i e r . C a t a l o g . x x x v i . ) 

L a v e r s i o u s y r i a q u e e s t r e g a r d é e g é i i é r a l e m c n l c o m m e r e m o n t a n t 

a u x t e m p s a p o s t o l i q u e s . L a t r a d i t i o n c o n s t a n t e d e s S y r i e n s l ' a t t r i b u e 

à S . M a r c . S y r i , M a r c u m e s s c ? f o v i T . p a r a p h r a s i e n , e x a v i t a t r a d i -

l i o n c c o n s l a n l e r a f f i r m a n t ( ( . i . a l t p e r i u ? , i n s y l l o g e v o r u m e x o l i c a -

r u m N . T . , p . 1 . V o y . a u s s i W a l l o n , p r o l e g . v . e t D c - I \ o s s i , D é l i a 

1 . p r . d i C . p . 2 0 9 ) . O r , c e l l e v e r s i o n , à l a l i n d e l ' E v a n g i l e d e S . 

M a t t h i e u , p o r t e l i t t é r a l e m e n t d a n s b e a u c o u p d e m a n u s c r i t s e t d a n s l a 

p o l y g l o t t e d e L o n d r e s : « i l s l t e r m i n é l ' é v a n g i l e d e l a p r é d i c a t i o n d e 

M a t t h i e u , q u ' i l p r ê c h a en lufbrcu, * â f e w , d a n s l e p a y s d e 

P a l e s t i n e . » A u c o m m e n c e m e n t d u m ô m e é v a n g i l e , o n l i t d a n s l a 

v e r s i o n p e r s a n e : « E v a n g i l e d e S . M a l l h i c u q u i a é l é d i t en langue 
hébraïque, tsj^^ fcJ^V > d a n s l a p r o v i n c e d e P a l e s t i n e . » K l d a n s 

l a v e r s i o n a r a b e : « E v a n g i l e d e S . i V m l l h i e u q u ' i l a écrit en hébreut 

I A J I ^ A * » E n f i n , b e a u c o u p d e m a n u s c r i t s g r e c s o n l c e s m o i s : 

« ry ê€psctotmuAixTO} ê y ^ s e f s , il récrivit en langue hébraïque.» 
O n n e c o n ç o i t p a s q u ' a p r è s t o u s c e s t é m o i g n a g e s s i f o r m e l s , d e , 

s a v a n t s a i e n t p u e n c o r e s o u t e n i r q u e l ' é v a n g i l e d e S . M a t t h i e u f u t 

o r i g i n a i r e m e n t é c r i t e n g r e c . A u s s i V o s s i u s d i t - i l : « A u d i o s e m i -

t h e o l o g o s q u o s d a m r a b b i n i s l a s o m n i u m P a l r u m o m n i u m q u e E c c l c -

s i a r u m t e s l i m o n i a c o n c u l c a r e , a c s e r i o a d f i r m a r e M a l l l u c u m n o n 

h e b r a i c e s e d g r a e c e s c r i p s i s s e . S l u l l i s i r n u s s i c j u s m o d i d e l i r i i s a l i q u i d 

r e p o n a m u s . » ( D e L X X i n l e r p r c t . p r a f . a p p e n d . ) . « O n n e p e u t n i e r , 

d i t K i c h . S i m o u . à m o i n s q u e d e s ' o p p o s e r à t o u t e l ' a n t i q u i t é , q u i 
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S . M a t t h i e u n ' a i t é c r i t s o n é v a n g i l e e n h é b r e u , c ' e s t - à - d i r e , d a n s l a 

l a n g u e q u e p a r l a i e n t a l o r s l e s J u i f s d e J é r u s a l e m , q u ' o n a p p e l a i t hé­

braïque, e t q u i é t a i t c h a l d a ï q u e o u s y r i a q u e . » H i s t . d u t e x t e d u 

! S \ T . , c h a p v . Voy. a u s s i C o r n , à L a p i d e , Argumentant in Matth.; 

M i c h a ë l i s , Einlcitung in die gœitl. Schriflen des A r , Z?. , § 1 2 7 . s q q . 

P r é f . s u r S . M a t t h . d e l a B i b l e d e V c n c e . M . P a b b é G l a i r e a u n e x ­

c e l l e n t c h a p i t r e s u r c e t t e q u e s t i o n d a n s s o n Introd. aux livres de 

VA. et du i Y . T . , t . '6., p . 9 3 e t s u i v . 

( 7 ) A c t . x x i . 4 0 . T a a l u s s l a n s . . . a l l o c u l u s e s t lingua hcbrœa, 

d i c e n s . x v u . 2 . C u m a u d i s s e n t a u t e m q u i a hcbrœa lingua l o q u e r c l u r 

a d i i l o s . Q u a n t a u t e x t e c h a l d é o - s y r i a q u c d e s o n E p î l r e a u x H é b r e u x , 

i l e s t a t t e s t é p a r C l é m e n t d ' A l e x a n d r i e ( E u s . E . U v i . 1 4 ) , O r i -

g è n e , S . J é r ô m e ( s c r i p s e r a l u t h e b r œ u s hebraicc, i d e s t , suo cloquio 

e . - à - d . l a l a n g u e v u l g a i r e d e s J u i f s . C a l a i , n i . ) , T h é o d o r c t , T h é o -

p b i l a e l e e t a u t r e s i ù i c i i ' u s . C e l t e t h è s e , s o u t e n u e p;*r d ' i l l u s t r e s c r i ­

t i q u e s m o d e r n e s , l e C a ï d . C a j e l a n , l e P è r e d e I l i b e i r a , e t c . , a é t é 

d é v e l o p p é e a v e c b e a u c o u p d ' é r u d i t i o n e t d e l o g i q u e p a r . ) . D . 

M i c h a ë l i s , in prolcgomcnis paraphrasi $uœ prœmissis. 

( 8 ) S . J e a n a i n c o n t e s t a b l e m e n t é c r i t e n g r e c s o n é v a n g i l e . V o y . 

S . J é r ô m e , Comm. in Is. n ° 9 . S . A u g . de consensu evang. 1 . 2 . n ° 4 . 

S . L u e é c r i v a i t é g a l e m e n t e n g r e c . D e s r a i s o n s p u i s s a n t e s m i l i t e n t 

e n l a v e u r d e l ' o p i n i o n q u e c e t é v a n g é l i s t c n ' é t a i t p a s j u i f d e n a t i o n . 

I l e s t v r a i q u e T o n r e m a r q u e d a n s s o u s t y l e d e s h é b r a ï s m e s , o u 

p l u t ô t d e s t o u r n u r e s d u d i a l e c t e v u l g a i r e d e l a J u d é e d ' a l o r s ; m a i s 

i l e s t p r o b a b l e q u ' i l e u a v a i t c o n t r a c t é l ' h a b i t u d e a u m i l i e u d e s J u i f s 

h e l l é n i s t e s , d o n t i l a v a i t a d o p t é l e c u l t e a v a n t d e r e c e v o i r l a bonne 

nouvelle. 

( 9 ) D ' h a b i l e s c r i t i q u e s , e n t r e a u t r e s B a r o n i u s , p r é t e n d e n t q u e S . 

M a r c é c r i v i t s o u é v a n g i l e e n l a t i n . I l s s ' a p p u i e n t s u r d e s a r g u m e n t s 

s o l i d e s q u i n ' o n t é t é q u e f a i b l e m e n t c o m b a t t u s p a r I l i e h . S i m o n e t 

c e u x q u i l e c o p i è r e n t s a n s l e d i r e . A u t é m o i g n a g e d e S . J é r ô m e e t d e 

S . A u g u s i i n (\ibi supra), d a p r è s l e s q u e l s S . M a r c s e s e r a i t s e r v i d e 

l a l a n g u e g r e c q u e , o n p e u t o p p o s e r l e t é m o i g n a g e , b i e n a u t r e m e n t 

g r a v e , d u P o n t i f i c a l g é n é r a l e m e n t a t t r i b u é a u P a p e S . D a m a s e . c l l e s 

v e r s i o n s o r i e n t a l e s l e s p l u s a n c i e n n e s , q u i p o r t e n t : « Évangile que 

le bienheureux Mare a écrit, a annoncé, à Rome, e n l a n g u e l a t i n e , 

u&jè ukj*-? n j c n ^ n g u c r o m a i n e , « J ^ O O O * ? ? ** A u x 

y e u x d e l a ^ a i n e c r i t i q u e , 8 . C r é g . d e X a z i a n z e a f f i r m e é g a l e m e n t 
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q u e S. M a r c é c r i v i t s o n é v a n g i l e e n l a t i n . V o i c i c o m m e n t s ' e x p r i m e f e 

Théologien p a r e x c e l l e n c e : 

ISlcrdcdoç / a î v ëypwpzv U6pxtot$ S - a û / z a r a X p i a r o O , 

•Mà.Py.os Vi-cxlly. I \ 2 6 0 d e s B é n é d . 

Matthieu Écrivit pour les Hébreux les miracles de C. 
Marc pour l'Italie. 

E t p l u s l o i n , p a g e 2 7 4 : 

"Mapy-oç ù'Kuvoviotoii (ùeov Tâos S-au/Aar' k'ypwps* 

Marc écrivait ces miracles de Dieu pour les Ausonieus. 
Luc écrivait ces vénérables miracles de Dieu pour la Grèce. 

D i r e , c o m m e u n c r i t i q u e , q u i r é p â l e l ' o b j e c t i o n d e R i c h . S i m o n , 

q u ' é c r i r e pour les Latins e s t b i e n d i f f é r e n t d ' é c r i r e en latin, c ' e s t s e 

l a i s s e r a l l e r à u n e m a u v a i s e p l a i s a n t e r i e . Q u a n d o n é c r i t pour une 
nation, c ' e s t d a n s s a l a n g u e e t n o n d a n s u n e l a n g u e q u ' e l l e i f e n t e n d 

p o i n t . D ' a i l l e u r s n o u s n ' a v o n s q u ' à s u i v r e l ' a n a l o g i e . L e S a i n t c h a n t e 

d a n s s e s v e r s cygniques : M a t t h i e u é c r i v i t pour les Hébreux ; L u c , 

pour la Grèce. O r , c o m m e c e l u i - c i a e f f e c t i v e m e n t é c r i t en grec, 
e t l e p r e m i e r en hébreu, i l s ' e n s u i t q u e l ' i n t e n t i o n d u p o ë t e e s i q u e 

S . M m e a é c r i t en latin. I l y a p a r i t é p a r f a i t e . 

( 1 0 ) V o y . , p o u r c e q u i c o n c e r n e c e l i v r e . Notre llarmonh entre 
l'Eglise et la Synagogue, 1 . i , p a g e s 1 5 5 s q . , 4 5 7 s q . , 4 5 8 s q . 

( 1 1 ) L e s l i v r e s q u e n o u s n o m m o n s i c i s o n t , d a n s l e u r e n s e m b l e , 

u n e m i n e r i c h e c l p r é c i e u s e d ' a n c i e n n e s t r a d i t i o n s h é b r a ï q u e s , q u i 

p r o u v e n t l a v é r i t é d e l a s a i n t e r e l i g i o n c a t h o l i q u e . 

( . 1 2 ) T a l m u d , t r a i t é Meghilla, f o l . S v e r s o , e t f o l . 9 v e r s o . 

( 1 3 ) V o y . p l u s d e d é t a i l s d a n s E i s c n n i e n g e r , Entdecktcs Iwlen-
thurn (le Judaïsme dévoilé), p a r t , p r e m . , p . 5 0 4 . 

( 1 4 ) D a n s Notre Harmonie entre l'Église et la Synagogue, t . 

p . 14'-) e t s u i v . , o n t r o u v e r a d e l o n g s d é t a i l s s u r l e f o n d d e l a Misrhna 
e t s u r s o n s t y l e . 

( 1 5 ) C e r a b b i n c é l è b r e a é c r i t e n a r a b e , n o n - s e u l e m e n t s e s l i v r e s 

d e m é d e c i n e , q u i s o n t e n c o r e e n e s t i m e e n O r i e n t , n i a i s a u s s i q u e l ­

q u e s - u n s d e s e s p r i n c i p a u x o u v r a g e s t h é o l o g i q u e s . 
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l i î ) R a b b i A b r a h a m Y a g h e l , a p r è s a v o i r é t é l o n g t e m p s u n z é l é 

d é f e n s e u r d u j u d a ï s m e , e m b r a s s a l a f o i c a t h o l i q u e d a n s u n â g e 

a v a n c é , a u c o m m e n c e m e n t d u X V I 1 « s i è c l e , s o u s l e P o n t i f i c a t d e 

P a u l V . 11 v é c u t s a i n t e m e n t j u s q u ' à s a m o r t d a n s l a v i l l e d e R o m e , 

o ù i l s ' é t a i t r e t i r é a p r è s s a c o n v e r s i o n . I l a v a i t c o m p o s é , é t a n t e n c o r e 

r a b b i n , o u t r e l e c a t é c h i s m e d o n t n o u s p a r l o n s , l e l i v r e n s r x 

( l a f e m m e v e r t u e u s e ) e t u n a u t r e o u v r a g e i n t i t u l é a ^ D i n y » w l D 0* 

p r o t e c t e u r d e s c o n f i a n t s ) d o n t B a r l o l o c c i n e f a i t p a s m e n t i o n . C e 

d e r n i e r é c r i t a v a i t p o u r o b j e t d ' e x h o r t e r l e s j u i f s à o p p o s e r à l a p e s t e , 

c o m m e l e m e i l l e u r r e m è d e , l a p r i è r e e t l a c o n f i a n c e e n D i e u . 

( 1 7 ) N o t r e m a n u s c r i t , a p r è s ê t r e r e s t é d i x m o i s à l a c e n s u r e r o ­

m a i n e , n o u s e s t r e v e n u à P a r i s a v e c u n e l e t t r e d u T . K . P . B u U a o n i , 

M a î t r e d u S . P . A . , d a t é e a i n s i : Dal Quirinale, Il 9 Mnggiu 1 8 1 5 . 



P I U S P H I L O H E B R / E U S . 

IN NOMINE PATRISET FILI1 ET SPIRITUS SANCTI. 

AMEN. 

O H A T I O D O M T Î N ' I C A L I S . 

[Oratio Domini nostri.) 

P a l e r n o s l e r , < ]n i e s i n c œ l i s , s a n r l i i i e e l u r i i o m c n 

t u u i n ; A d v e n i a l r e g n u m l u u m ; F i a i v o l u n l a s l u a , 

s i o u l i n c o d o o l i n ( e r r a ; P a n e m n o s l r u m q u o l i d i a n u m 

d a n o b i s h o i i i o ; VA d i m i l l c n o b i s d e b i l a n o s l r a , s i c u t 

c l n o s d i m i l l i m u s d e b i l o r i b u s n o s t r i s ; K l n e n o s i n d u -

c a s i n T I M I L A L I N N N N ; S(*d l i b é r a n o s a n u d o . A m e n . 
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9 P U S PIULOHERRAX'S. 

A V E M A R I A . 

A v e , M a r i a , g r a t i a p l e n a , D o m i n u s t e c u m . B e n e -

d i c t a l u i n m u l i e r i b u s , e t b e n e d i e t u s f r u c t u s v e n t r i s 

! u i , J é s u s . S a n e t a M a r i a , M a t e r D e i , o r a p r o n o b i s p e c -

^ a l o r i b u s , n u n c e t i n b o n i m o r t i s n o s t r œ . A m e n . 

C R E D O . 

C r e d o i n D e u m P a l r e m o m n i p o l e n t e m , c r e a t o r e m 

nvYi e t t e r n e ; E t i n J e s u m C b r i s l u m E i l i u i n ç j u s u n i -

t ' i i m , D o m i n u m n o s t r u m , q u i c o n c e p t u s e s t d e S p i r i t u 

S a n r t o , n a t u s e x M a r i a V i r g i n e ; P a s s u s s u b P n n t i o 

P i l a t o , c r u c i f î x u s , m o r t u u s c t s e p u l t u s ; D e s c e n d i t a d 

i n f e r o s , t e r l i a d i e r e s u r r e x i t a m o r t u i s ; A s c e n d i t a d 

n r l o s , s e d e t a d d e x l e r a m D e i P a t r i s o m n i p o l e n t i s : 

I n d e v o n t u r u s e s t j u d i < - a r e v i v e s e t m o r t u o s . 

C r e d o i n S p i r i l u m S a n c l u m , S a n c t a m E e c l e s i a m 

c a t h o l i c a m , S a n c t o r u m c o m m u n i o n c m , R e m i s s i o n e m 

p e c e a t o r u m , G a r n i s r e s u r r e c l i o n e m , V i t a m a s t e r n a m . 

A m e n . 
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VIUS PtllLOIIEBRiEUS, 

D E C E M P R ^ E C E P T A . 

E G O S U M D O M I N U S D E U S T U U S , Q U I C D U X I LE D O TERRA 

/ E G Y P L I , D E D O : N O S E R V I L U L I S . 

J . N O N H A B E B I S D E O S A L I È N E S E O R A M M E . : \ O N F A C I È S 

T I B I S C U L P L I L C , N E Q U E O M N E M S I M I L I L U D I N C M Q I U E E S T I N 

C Œ L O D E S U P E R , ET Q M E I N TERRA D E O R S U M , N É E E O R U M 

Q U A ; S U N L I N A Q U I S S U B ( E R R A . N O N A D O R A B I S E A , N E Q U E 

R Ô L E S . 

2 . N O N A S S U M E S N O M E N D O M I N I D E I LUI I N V A N U M . 

Ô . M É M E N T O U T D I E M S A B B A T I S A N C T I F I É E S . 

h. H O N O R A P A L R C M L U U M CL M A L R E M T U A M . 

«Y N O N O C C I D E S . 

0 . N O N M Œ C H A B C R I S . 

7 . N O N F U R T U M F A C I È S . 

8 . N O N L O Q U C R I S E O N L R A P R O X I M U M L U U M F A L S U M L E S -

L I M O N I U M . 

0 . N O N C O N E U P I S C C S U X O R E N I P R O X I M I L U I . 

10. N O N D E S I D E R A B I S D O M U M P R O X I M I L U I , N O N A G R U M , 

N O N S E R V U M , N O N A N C I L L A M , N O N B O V E M , N O N A S I N U M , 

N E < : U N I V E R S A Q U I E ILLIUS S U N T . 
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4 PIUS PfilLOHEBR/EUS. 

S E X P R i E C E P T A E C C L E S L E S à N C T j E . 

1. Les fêtes tu sanctifieras, 

Qui te sont de commandement 

L Les dimanches Messe ouïras. 

Et les fêtes pareillement. 

5. Tous tes péchés confesseras, 

A tout le moins une fois l'an. 

•i. Ton créateur tu recevras, 

Au moins à Pâques, humblement. 

- V Quatre-temps, vigiles jeûneras, 

Et le carême entièrement. 

(î. Vendredi chair ne mangeras, 

Ni le samedi mêmement. 

SEPTEM S AGI AMEN TA. 

1. Baptismus. Matth. xxvm. 19 

2. Confirmatio. (Unctio fortitudinis) (8). 

Act. Apost. vin. 17. 

Eucharistia. (Sacrificium ipseitalis Jesu Domini 

N. , quod offertur quotidie, et nos circumdat, ROI 

ENRONAT, gratia et miseratione.) 
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5 P U I S P H 1 L 0 H E B R £ ! U £ . 

1 . Pœnilentia. 

r>. Extrema unctio. 

(î. H r d o . (Conseeratin saccrdolii, h. e. saccrdolalis. 

7. Malrimonium. 

S K P T E M D O i V A SPfHITUS SAN<TI. 

Sa pirnlia. Intellect us. Consilium.Forlitudo.Scientia. 

Pietas. Timor Domini. 

1)1 o C I I A H I T A T I S PK/KCKPTA. 

1. Diligcs Doiniitum Deum tuum ex loto corde luo. 

ex tola anima tua, ex lola forfitudino tua. 

2 . Diliges prnximum luum sicut teipsum. 

TKKS VIUTITTKS THF/iLOGALES. 

Très ijH'iUtaies% propriétaire, hmuv ru m nialiour 

ml !)eum* 

Fides. Spes. Charilas. 
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PIUS PHILOHEBR&US. 

QUATUOR VIRTUTES CARDINALES 

( i v capitales proprietates bonœ). 

P r u d c n t i a . F o r t i t u d o . J u s t i t i a . T e m p e r a n t i a . ( M e u s u r a 

s o b r i a i n n e c e s s i l a t i b u s v i t a * . ) 

S E P T E M O P E R A M F S E R T C O R D I i E S P I R I T U A L 1 A 

(Quœ spectant ad animam). 

1 . D o c e r e i g n o r a n t e s . 2 . C o n s i l i o j u v a r e p e r p l e x o s . 

7K C o n s o l a r i a f ï l i c t o s . 4 . C o r r i g e r c p e c c a n t e s . 5 . R e m i t -

t e r o o f ï ' e n d e n l i b u s . ( f g n o s c e r c m a l i g n a n t i b u s i n n o s , 

V u l g . P a r a i , x v i . 2 2 ) . G. P a t i e n t e r s u f f e r r e o n e r o s o s e t 

g r a v e s . 7 . O r a r e p r o v i v i s e t d e f u n c t i s „ 

S E P T E M O P E R A M I S E R I C O R D I / E C O R P O R A U A 

[Ad corpus spcefanlia). 

1 . P a s c e r e e s u r i e n t c s ( p r œ b e r e p a n e m e s u r i e n l i b u s . ) 

2 . P o t a r c s i t i e n t e s . 3 . V e s t i r e n u d o s . 4 . R e c o l l i g e r e 

h o s p i t e s . 5 . V i s i t a r e i n f i r m o s e t i n c a r c e r e d e t e n l o s . 

!'». R e d i m e r e c a p t i v o s . 7 . S e p e l i r e m o r l u o s . 
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7 P 1 U S PHILOHEBRJEUS . 

OCTO BEATITUDINES. 

(Octo Aschcrc.) 

1 . B e a t i p a u p e r c s s p i r i t u ( v o l u n l a t e ) ; q u o n i a m i p s o -

r u m e s l r e g n u m c œ l o r u m . 

2 . B e a t i m i t e s , q u o n i a m i p s i p o s s i d e b u n l t e r r a i n , 

r» . B e a t i q u i J u g e n t ; q u o n i a m i p s i e o n s o l a b u n t u r . 

4 . B e a l i q u i e s u r i u n l e t s i t i u n t j u s t i t i a m ; q u o n i a m 

i p s i s a t u r a b u n t u r . 

5 . B c a t i m i s é r i c o r d e s ; q u o n i a m i p s i m i s e r i r o r d i a m 

e o n s e q u e n t u r . 

f>. B e a t i m u n d o c o r d e ; q u o n i a m i p s i D c u m v i d e b u n t . 

7. B e a t i p a c i i i c i ( q i u c r e n t e s p a c e m ] ; q u o n i a m f i i i i 

O e i v o c a b u n l u r . 

S . B e a t i q u i p e r s e c u l i o n e m p a t i u n l u r p r o p f e r j u s t i ­

t i a m , q u o n i a m i p s o r u m e s t r e g n u m c œ l o r u m . 

DE PECCATO. 

P e c c a t u m d u p l e x ( d i v i d i t u r e t l i t i n d u o c a p i t a ) , n i -

n i i r u m : 1 ° O r i g i n a l e ( p e c c a t u m p a t i i s n o s t r i p r i m i , 

q u o d e s t f u n i s l n c r e d i l a t i s o m n i s n a l i e x m u l i c r e ; : 

2 ° A c t u a l e ( p e c c a t u m u n i u s c u j u s q u c , q u a n d o i n o p è r e 

m a n u u m s u a r u m i l l a q u e a t u r i m p i u s ) . 
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8 P1US PHILOHEBR&US. 

Peccatum actualeilerum duplex (et ipsum dividitur 

in duo) : mortale (in peccatum cui mors adjudicanda) 

et veniale (et in peccatum quod facilius dimittitur.} 

SEPT KM PECCATA CAPITALIA 

{Septempatres percatorum, quorum generatiuncs sunt 

omnes cœferm iniquitatcs). 

Superbia. Avaritia. Luxuria. Tnvidin. (Hila. Ira. 

Acedia. 

VIHTUTES OPPOSITE 

{Et Mis opposilm hm qualilates hottœ). 

Mumilitas. Liberalitas. Castilas (elongatio ab impu-

dicitiâ). Amor proximi. Temperantia (vide supra p. 0. 

Mansuétude. Diligentia. 

PECCATA SEX CONTRA SPÏHITUM S. 

(In sex peccat homo...) 

1. Prasumptio de divina misericordia (qui nimis 

contidit, h. e, prœsumit.. .). 2. Desperatio divin;® mi-

sericordiœ (qui desperat. . .) . 5. Impugnatio veritatis 

apertœ ( qui disccptat contra firmitatem verborum 

veritatis). 4. ïnvidia de spiritualibus bonis proximi 
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P I U S P H I L O I I E B R i £ U S . 

(qui invidet bonis spiritus, quae donavit Deus fratri 

ejus). 5 In peccalis obstinatio (qui obdurat cor suum 

nt perseverot in perversilalc sua). C. Impœnitenlia 

finalîa (qui non vult converti, cl morilur in peccalis 

suis). 

PECCATA yUATUOR QU/E COELI VLNDICTAAl 

CONC1TANT. {Quœ damant ad emlum.) 

1. Ilomicidium voluntarium. 2. Opprcssio paupe-

nim , viduao et orpbani (et inolcstare, opprimere, 

viduam el orphanuin). 3. Pcccalum earnale conlra 

naturam. (Impudicitas qua> non juxta viam omnis 

lernr) . \ . Opcrarium mercede sua defraudare. 

PR/ETEREA DE PECCATO. 

Novem niodis pn&sumus participes lieri alieni peecati. 

1. Consilio. 2. Impcrio. 3. Assensu (quando as-

senlimur malo). 4. Incitatu (in esse nos incitatores). 

5. Laudando (in laudarc, laudando, peccatum). 0. Jlc-

condendo (si legamus illud). 7. In parlera veniendo 

(eum sit nobis pars in eo), 8. Silendo. 9. Malefaela 

defendendo. 
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10 P 1 U S P H I L O H E B R J E U S . 

QUM N E C E S S A R I A S U N T P E C C A T O R I P O E N I T E N T I . 

(Homini quem pœnitet malitiœ, mm.) 

i. Contritio cordis (cor inlïactum cl conlriluin). 

% Omnium et singulorum peccatorum confessio, 

sacerdoti idonco et legitimo facta (confilebitur omnes 

iniquitates suas singillatim sacerdoti idoneo stanti 

super oiïicio suo). 

5. Satisfactio sacramentalis ( faciet p u H i i l e n t i a i n 

quam imponet ei sacerdos). 

Contritio est animi dolor, ac dctestatio de peccato 

commisso, cum proposito non peccandi de cartero (cor 

infractum et contrilum pœnitet peccatorum suorum, 

et detestatur ea, et decernit verbum ne revertatur ad 

e a amplius). 

CONFESSIO PECCATORUM. 

( Con/item peccata sua dicet ) * 

Contitcor Deo omnipotenli, Bcatw Maria; seiuper 

Virgini (qua) persévérât semper in virginitate sua), 

beato Micbaeli Arcbangelo, beato Joanni Baptiste, 

sanclis Apostolis Pclro et Paulo, omnibus sanctis [ e t 

t ibi , Pater], quia peccavi nimis cogitatione (cogita-

tionibus iniquitatis), verbo et opère : mea culpa, m e a 

eu lpa ,mea maxima culpa. Ideo precor beatam Ma-
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r i U S PHILOHEBRyEUS. 

r i a m s e m p e r v i r g i n c m , b e a t u m M i c b a ë l e m A r c b a n g e -

l u m , b e a t u m T o a n n e m B a p t i s l a m , s a n c l o s A p o s t o l o s 

P c i r u m e t P a u l u m , o m n e s S a n c t o s [ c l l e , P a l e r J o r a r e 

p r o m e a d D o m i n u m D e u m n o s t r u m . 

M i s e r e a l u r l u i O m n i p o t e n s D c u s , e t d i m i s s i s p e e c a -

t i s l u i s , p c r d u c a l t e a d v i l a m a H e r n a r n . A m e n . 

L n d u l g c n l i a m , a b s o l u l i o n e m , e t r e m i s s i o n e m p e c e a -

t o r u m l u o r u n i I r i b u a t t i b i O m n i p o t e n s e t M i s e i ï c o r s 

D o m i n u s . A m e n . 

TIUA CONSILIA EVANGELICA. 

[Tria siuil consUia qum dal libr,^ Kraiigelii Domini 

Xoslri.) 

1. V o l u n t a r i a p a u p e r t a s . 

2. V o l u m c a s l i l a l i s ( V o t u n i a b s t i n e n d i v i r a m u l i e r e , 

e i m u l i e r a v i r o ) . 

0 . P e r f e e t a o b c d i e n l i a ( O b e d i r e v o c i s u p c r i o r i s p n e -

e i p i c n l . i s n o b i s , u l n o n d e e l i n c m u s a b e a a d d e x t c r a m 

v e l a d s i n i s l r a m ) . 

T H I A O P E R A E M I N E N T E R B O N A . 

1 . P a u p e r i b u s s u b v c n i r e , e t q u c m c u m q u e b o m i n e m 

e x e b a r i l a t c j u v a r e . 

2. J e j u n a r e ( a f f l i g c r c s e i p s u m j e j u n î o ) . 

5. O r a r e ( O r a l i o e t p r o c è s ) . 
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12 PtUS PHILOHEBRiEUS. 

Q U A T U O R N O V I S S I M A S E M P E R M E M O R A N D A . 

(Quatuor sunt quœponas semper coram le.) 

1. Mors (Dies mortis). 2. Judicium (Dies judicii 

Dci nostri). 3. Infernus (Infernus inlimus). 4. Para-

disus. 

0 RATIO. 

Est mentis nostrœ ad Deum elevatio. 

Et dividitur. 

1. In mentalem et vocalem ; 

2. In publicam et privatam. 

QUINQUE SUNT ORATIONIS MODI. 

1. Adoratio. 2. Laudatio. 3. Graliarum actio. 4. Pe-

titio. 5. Oblatio. 

In SS. vero Missa*- sacrificio omnes eontinentur. (Et 

saerifieium sanetum sanctorum quod nomine Missa* 

vocatur comprebcndit universos.) 

In tanta) Majeslatis conspeetu, 

Et présente magno Dco, cujus auxilium impiorainus. 

Haïe omnia attente, rcverenter, relîgiose, pie, et iiu-

rniliter eifici necessc est. 
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1 3 P I U S P H I L O H E B R i E U S . 

« Hoc autem n e g o t i u m , ait S . A u g u s t i n u s , p l u s g e -

m i t i b u s q u a m s e r m o n i b u s , p l u s a f f e c t u q u a m a i î a t u 

a g i t u r . » 

VA i d e m a d d i t : B c n e n o v i t v i v e r e q u i i \ . , e t e n o v i t 

o r a r o . 

O U A T I O M A T U T I N A . 

T n n o m i n c P a t r i s e t F i l i i e t S p i r i l u s S a n c l i . A m e n . 

B e n e d i c t a s i t ( B . l u ) s a n e l a e t i n d i v i d u a T r i n i t a s , n u n e 

e t s e m p e r , e t p e r i n f i n i l a s a x m l a s a v u l o r u m . A m e n . 

D i g n a r e , D o m i n e , d i e i s t o , s i n e p c e e a t o n o s e u s i o -

d i r e ( [ n v c n i a m g r a l i a m i n o e u l i s l u i s , D o m i n e , e u s t o -

d i r e m e d i e i s l o a h o m n i p c c c a t o ) . M i s e r e r e n o s t r i 

D o m i n e , m i s e r e r e n o s t r i . F i a t m i s e r i c o r d i a t u a , D o ­

m i n e , s u p e r n o s , q u e m a d m o d u m s p c r a v i m u s i n t e . I n 

t e , D o m i n e , s p e r a v i , n o n e o n f u n d a r i n a i e r n u m . 

P a t e r n o s t e r , e t c . P a g i n a 1. 

A v e M a r i a , e t c . P a g i n a 2. 

C r e d o i n D c u m , e t c . P a g i n a 2. 

C o n l i t e o r , e t c . P a g i n a 10. 
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14 P1US PH1L0HEBR/EUS. 

AD ANGELUM CUSTODEM. 

Angele Dei, qui eustos es mei, me tib commis-

su m pietate superna, hodic illumina, eustodi, rege, et 

guberna (1). (Illumina faciem tuam super servum 

tuum, tibi traditum in custodiam). Amen. 

ANCÏELUS. 

.Oralio quiP nomme suo Angélus nuncwpahir.) 

Ave, Maria, etc. 

Ecce ancilla Domini, fiât mibi secundum verbum 

tuum. 

Ave, Maria, etc. 

Et Verbum caro factum est, et babitavit in nobis. 

Ave, Maria, etc. 

t Ora pro nobis, sancta Dei Gcnitrix. 

-il Ut digni efliciamur promissionibus Christi. 
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IN P1DS P H I L O H E W U X S . 

OREMLS. 

( i r a t i a m t u a m , q u a e s u m u s , D o m i n e , m e n t i b u s n o s -

t r i s i n f u n d e , u t q u i , a n g e l o n u n l i a n t e , C b r i s t i F i l i i t u i 

i n c a r n a l i o n c m c o g n o v i r n u s , p e r p a s s i o n e m e j u s e t c r u -

cem a d r e s u r r e c t i o n i s g l o r i a m p e r d u c a m u r . P e r e u n i -

d e m C h r i s t u m D o m i n u m n o s t r u m . A m e n 

G l o r i a P a t r i , e t F i l i o , e t S p i r i t u i S a n c t o . S i c u t e r a t 

i n p r i n c i p i o , e t n u n c , e t s e m p e r , e t i n s a r u l a s a M r u I o -

r u m . A m e n . (Ter dirilur.) 

E t t i d e l i u m a n i m a i , p e r m i s e r i c o r d i a m D e i , r e q u i c s -

r a n t in p u c e . A m e n . 

O R A T I O V E S P E R T I N A . 

I n n o r n i n e P a t r i s , e t F i l i i , d S p i r i l u s S a i i c î î . A m e n 

A G I O S F I D E L 

C r e d o , D o m i n e , a d j u r a i n e r e d u l i l a t e m i n e a m ( p a r -

v i t a l e m fidei m c r c ) . 
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1 6 PICS PHILOHEBR^US. 

A L I T E R . [Adhuc alius.) 

C r e d o , D o m i n e D c u s , q u i d q u i d p e r s c r i p t u r a m u n i -

i z e n i t u m u u e F i l i u m U m m , D o m i n u r a N . J . C , e t S S . 

A p o s t o l o s , r e v e l a s t i , m i h i q u e p e r E c c l e s i a m , q u s e c o -

l u m n a c s l , e t firmamenlum v e r i l a l i s , c r e d e n d u m p r o -

p o s u i s l i . I n h a c c a l h o l i c a f i d e , p e r t u a i n g r a l i a m , 

v i v e r e e L m o r i s t a l u o . A m e n . 

A C T U S S P E I . 

I n t e , D o m i n e , s p e r a v i , n o n e o n f u n d a r i n i e t e r n u m . 

ALIO MODO. 

i. 

I n l e , b e n i g n i s s i m e F a t e r , P a t e r m i s e r i c o r d i a r u m , 

e t D e u s t o t i u s e o n s o l a t i o n i s , o m n e m s p e m m c a m a c 

i i d u c i a m r e p o n o . M a g n a q u i d e m e t m u l t a s u n t d e l i c t a 

m e a ; t u a t a m e n i n f i n i t é m a j o r e s t b o n i t a s , q u a i n o n 

v u l t m o r t e m p e c c a t o r i s , s e d u t c o n v e r t a t u r e t v i v a t . 

I l a c t u a i m m e n s a b o n i t a t e f r e t u s , r e m i s s i o n e m o m ­

n i u m p e e c a t o r u m m c o r u m , e t v i l a m œ t e r n a m m e c o n -

s e c u t u r u m p l a n e c o n f i d o . A m e n . 
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1 7 .MUS P H I L O H E B R J E U S . 

A C T U S C H A R I T A T I S . 

Diligo te, Domine, ex toto corde raeo, et proximum 

meum sicut mcipsum. 

ALIIS VKRBIS. 

Quis te non amet, amantissime Deus, qui in chari-

tate perpétua dilexisti nos, Filiumque tuum unigeni-

tum dedisti pro nobis? Quando, mi Deus, veniam et 

apparebo ante faciem tuam, cupitisque complexibus 

tuis wternum fruar? 

ACTUS CONTRITÏONIS. 

[Cordis contrit i- et humiliât i.) 

Pater, peccavi in cœlum et contra te : jam non sum 

dignus vocari filius tuus. Peccavi et malum coram te 

ieci. Sed tu, propitius esto mibi peccatori. Cor eontri-

tum et bumiliatum ne despicias, 

IN AUQUÏBUS LIBRIS. 

Deus, Deus meus , doleo quam possum maxime 

quod te iam pluries pcccatis meis offenderim. Mise­

rere mei, sana animam mcam, quia peccavi tibi. 
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1 8 P I U S P H I L O H E B R i E U S . 

ANÏE CONSCIENTLE EXAMEN. 

(Antequam scrulabéris vias tuas die) : 

Illumina, Domine, oculos mcos, ne unquam obdor-

miam in morle, ncquando dicat inimicus, p r a 3 v a l u i 

adversus eum. 

Poslea inqnirc quid mali feceris contra Deum9 

contra proxlmum^ contra teipsum. 

CONFESSIO PECCATORUM. 

Confiteor, etc., ut pag. 10. 

Et postea dices : Pater noster, etc. Ave Maria, ete. 

Credo, etc. Angele Dei, etc. 

ORATIO PRO FIDELIRUS DEFUNCTIS. 

1. De profundis clamavi ad te, Domine. 2. Domine 

exaudi vocem mcam : Fiant aurcs tua) intendentes in 

vocem dcprecalionis mea). 5. Si iniquitates observave-

ris, Domine: Domine quis sustinebit (consistet)? 

4. Quia apud te propitiatio est : et propter legem tuam 

sustinui te, Domine. Sustinuit anima mea in verbo 

ejus. (4. Nam tecum est remissio ut t imearis) . 5. Spe-

ravit anima mea in Domino (5. Expcctavi Dominum; 

expectavit anima mea : et in verbo ipsius confisus 

sum). 6. Acustodia matulina usque ad noctem, speret 
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1 9 I M U S I H I L O H K t t l ^ K U S . 

Israël in Domino. (0. Anima mea ad Dominum, pnv 

custodibus ad manc [ h. e. sub auroram] observan-

tibus manc [h . e. auroram]) . 7. Quia apud Dominum 

misericordia : et copiosa apud eum redcmptio. (7 Spe-

ret Israël in Domino : quia apud Dominum misericor­

dia). 8 . Et ipse redimet Tsraël c \ omnibus iniquila-

tibus ejus. 

Requiem aUeriiam dona eis Domine. Et lux perpé­

tua luceat eis. Kequiescant in pace. Amen. 

BENEDICTIO MENS/E. 

(Oratio antet/nam sedehis ad manducandum panent.) 

i \ Benedicite. 

h . Dominus (benedical). lienedic nos, et tua luec 

dona, qiuv. de tua largilatc sumus sumpturi. PerCbris-

lum D. N. Amen. 

POSï MENSAAh 

{Oralin postqtwtm ederis.) 

y . Tu autem, Domine, miserere nobis. 

ii. Deo gratias. Agimus tibi graiias, Omnipotens 

Deus, pro univcrsis bcnciiciis luis : qui vivis et régnas 

in saru la sa^culorum. Amen. 

Et fidelium anima? per miserieordiam Dei requies-

eant in paoe. Amen. 
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2 0 P I U S P H I L O H E B R J E U S . 

ANTE STUDIUM. 

h Veni, Sancte Spiritus. 

Reple tuorum corda fidelium, et tui amoris in eis 
ignem accende. 

f. Emitte spiritum tuum et creabuntur. 

Et renovabis faciem terra}. 

OREMUS. 

Deus qui corda fidelium S. Spiritus illustrationc 
docuisti, da nobis in eodem spirilu recte sapere, et de 
ejus semper consolationc gaudere. Per Cbristum Do­
minum nostrum. Amen. 

y , Deus, in adjutorium meum intende. 

k). Domine, ad adjuvandum me festina. 

POST STUDIUM. 

Sub tuum prasidium eonfugimus, sancta Dei Geni-

trix; nostras deprecationes ne despicias in necessita-

tibus nostris, sed à periculis cunctis libéra nos, sem­

per Virgo gloriosa et benedicta. 
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2 1 r iUS P H I L O H E B R i E U S . 

O R A T I O S . T H O R L E A Q U I N A T I S . 

C r e a t o r i n e f f a b i l i s q u i v e r u s l u m i n i s e t s a p i e n t i a e 

t o n s d i c e r i s , i n f u n d c r e d i g n e r i s s u p e r i n l e l l e c t u m 

m e u m iwv r a d i u m c l a r i l a l i s , d u p J i c e s i n q u i b u s n a l u s 

> u m a m e r e m o v c n s l e n e b r a s , p e c c a l u m s e i l i r e t 

e t i g n o r a n t i a m . P e r C h r i s t u m D o m i n u m n o s t r u m . 

A m e n 

niîATIO S. R K H N A R D I A D VIRG1NEM M A R I A M . 

M e m o r a r e , o p i i s s i m a V i r g o M a r i a , n o n e s s e a u d i -

! u m a s a j c u l o q u e m q u a m a d t u a c u r r e n t c m p r i r s i d i à , 

t u a i m p l o r a n t c m a u x i l i a , t u a p e t c n t e m s u i ï r a g i a , a t e 

e s s e d c r e l i o t u m . E g o l a l i a n i m a l u s c o n f i d e n t i a , a d t e , 

V i r g o \ i i g i n u m , M a t e r , c u r r o ; c o r a m l e g e m c n s p e e c a -

! o r a s s i s t e : n o l i . M a t e r V c r b i , r e r b a m e a d e s p i c e r e , 

s e d p r o p i t i a a u d i c l e x a u d i . A m e n . 
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2 2 PIUS PHILOHEBR^JS. 

ORATIO S. IGNATII. 

(Precatio trita in ore S. Ignatii qui instituù con-

gregationcm sacerdotum, cui indidit nomen So-

CIETATIS J E S U . ) 

Anima Christi, sanctifica me. 

Corpus Christi, salva me. 

Sanguis Christi, inebria me. 

Aqua latcris Christi, lava me. 

Passio Christi, conforta me. 

0 bonc Jesu, exaudi me. 

Intra vulnera tua absconde me. 

Ne permittas me scparari a te. 

Ab hoste maligno défende me. 

In hora mortis mcae voca me, 

Et jubc me vcnirc ad te. 

Ut cum Sanctis luis laudem le 

In saecula sseculorum. Amen. 
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VirS PIIIL0HEDI.J3US. 

LITANI/E LAURETAN/E. 

(Oratio ad S. V. secundnm nominu quihus 

Huncupatiir.] 

Kyrie eleison. 

Christe eleison. 

Kyrie eleison. 

Christe audi nos. 

Christe exaudi nos 

Pater de cœlis, Deus, miserere nobis. 

Fili redemptor mundi, Deus, miserere nobis. 

Spiritus Sanclc, Deus, miserere nobis. 

Sancta Trinita s, unus Deus, miserere nobis. 

Sancta Maria 

Sancta Dei Genitrix 

Sancta Virgo virginum 

Mater Christi 

Mater Divinaî g ra t i s 

Mater purissima 

Mater caslissima 

Mater inviol ata 

Mater intemerala 

Mater amabilis 

Ora pro not 
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PIU3 PHILOHEBRjEUâ. 

Mater admirabilis 

Mater Creatoris 

Mater Salvatoris 

Virgo prudentissima 

Virgo vcneranda 

Virgo piaedieanda 

Virgo polcns 

Virgo démens 

Virgo fidclis 

Spéculum justitioc 

Sedes sapicntiœ 

Causa nostnc kelitiaï 

Vas spirituale 

Vas honorabile 

Vas insigne dcvotionis 

Rosa myslica 

Turris Davidica 

Turris eburnca 

Domus aurca 

Fœdcris arca 
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P f U S P H I L O H E B U J E U S . 

Janua cœli 

Stella matutina 

Salus infirmorum 

Refugium peccatorum 

Consolalrïx afllictorum 

Auxilium Christianorum 

Regina Angelorum 

Rcgina Palriarcharum 

Itcgina Prophetarum 

Regina Apostolorum 

Regina Martyrum 

> Ora pro nobis. 

Regina Confcssorum 

Regina Virginum 

Regina Sanctorum omniujn 

Regina sine labe concepta 

Agnus Dei, qui toilis peecala muiuli. parce nobis, 
Domine. 

Agnus Dei, qui toilis peccafa niundi, exaudi nos, 
Domine. 

Agnus Dei, qui toilis peccata mundi, miserere 
nobis. 
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26 P1US PHIL0HEBHJ3US. 

Christe, audi nos. 

Christe, exaudi nos. 

Ave Maria, etc. 

j K Ora pro nobis, sancta Dei Genitrix. 

û. Ut digni efliciamur promissionibus Christi. 

OR EMUS. 

Gratiam luam, q u a 3 s u m u s , etc. 

TNVOCATÏO AD MARIAM VIRGTNEM. 

0 Maria sine labc concepla, ora pro nobis ad te 

confugientibus. 

AD BEATAM MARIAM VIRGINEM OUATIO. 

{Supplicatio ad B. M. F . quam concepit et meditatus 

est ex corde suo Pater Révérend issimn s Joannes 

Roothaan, Societatis Jesu Prœpositus Généralisa) 

0 Domina mea ! ô Mater mea! Tibi me lolum offero, 

atque ut me Tibi probem devotum, consecro Tibi hodie 
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2 7 PIUS PlIILOHEBfljEUS. 

oculos meos, aures meas, os meum, cor meum, plane 

m e t o t u m . Quoniam itaque tuus sum, à bona Mater! 

serva me, défende me, ut rem ac posscssionem tua m. 

ASPIUATIO ( p i i o l a t i o l a h i o h u m ) IN QUAVIS TËNTA-

TIONE [pro tempère omnis tentationis et tenta­

tionis). 

0 Domina mea! ô Mater mea! mémento me esse 

tuum. Serva me, défende me, ut rem ac possessionem 

luam. 

Y INIÏIUM SANCTI EVANfiELH SECÏJNDUM 

JOANNEM. 

J. Tn principio erat Verbum, et Verbum erat apud 

Deum, et Deus erat Verbum. 

*2. Hoc erat iu principio apud Deum. 

o. Omnia per ipsum facta sunt; et sine ipso factum 

est nihil, quod factum est. 

In ipso vita erat, et vita erat lux hominum. 

5. Et lux in tenebris lucet, et tenebra* earn non 

eomprehenderunt. 
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28 P1US P H I L O H E B R i E U S . 

Deo gratias-

6. Fuit homo missus à Deo , cui nomen erat 

Jcannes. 

7. Hie venil in lestimonium ut testimonium perhi-
berel de Jumine, ut omncs crederent per illum. 

8 . Non erat ilJc lux; scd ut testimonium perhiberet 
de luniine. 

9 . Erat lux vcra, qmc illuminât omnem hominem 
venientcm in hune mundum. 

10. In mundo erat, et mundusper ipsum factus est, 

et mundus cum non cognovit. 

1 1 . In propria venil, et sui cum non receperunt. 

VI. Quolquol autem receperunt eum, dédit eis po-

testalem lilios Dei fieri, bis qui credunt in nominc 

ejus : 

15. Qui non ex sanguinibus, neque ex voluntate 

carnis, neque ex voluntate viri: scd ex Deo nati sunt. 

14. E t V e r h u m C à k o f a c t i m e s t , et habitavit in 
nobis ; et vidimus gloriam ejus, gloriam quasi uni-
^enili à Pâtre, plénum grntia? et veritatis. 
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E X P L I C I T . 

Laus Deo Patri et Filio et Spiritui Sancto ; et etiam 
benedictum nomen Sanctissimae Virginis Maria;. 
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N O T E S . 

— < 9 9 9m 

N O T E S D E L À P A G E 1 " . 

( t ) B f r p n r v n , à l a l e t t r e , Spiritus sanctitatis. T e l l e e s t l ' e x ­

p r e s s i o n ' c o n s a c r é e , n o n - s e u l e m e n t d a n s l e s a n c i e n n e s t r a d i t i o n s h é ­

b r a ï q u e s , q u i n o m m e n t f o r m e l l e m e n t l a t r o i s i è m e P e r s o n n e d e l a T . S . 

T r i n i t é ( v o y . n o t r e Harmonie, t. 1. p . 1 9 9 . 2 0 1 ) , m a i s a u s s i d a n s 

l e s a u t e u r s h é b r e u x p o s t é r i e u r s a u x l i v r e s q u i c o n t i e n n e n t c e s t r a ­

d i t i o n s . D a n s l e Zohar, l ' E s p r i t - S a i n t e s t n o m m é c o n s t a m m e n t 

fa7ipr f r > n Spiritus sanctitatis. 11 e n e s t d e m ê m e e n s y r i a q u e . 

j L » 0 9 , e t e n a r a b e ( j * » < ^ * J 5 ( S . E p h r e m e t 

N . T . p a s s i m ) ; s e u l e m e n t l e s M a h o m é t a n s , q u i n ' a d m e t t e n t p a s l a 

t r i n i t é d e P e r s o n n e s e n D i e u , a p p l i q u e n t l ' e x p r e s s i o n a r a b e à l a n g e 

G a b r i e l . D u r e s t e , d a n s l e s t r o i s e n d r o i t s d u t e x t e o r i g i n a l d e l ' A . T . 

o ù i l e s t f a i t m e n t i o n d u S . E s p r i t , i l n ' e s t p a s n o m m é a u t r e m e n t . 

I s a ï e K m . 1 0 . , s e l o n l ' h é b r e u : « À t i p s i r e b e l l a r u n l e t c o n t r i s l a r u n t 

WTp n n - n > ! . » A l a l e t t r e Spiritum Sanctitatis ejus. L e s m e i l ­

l e u r s c o m m e n t a t e u r s v o i e n t i c i l ' a d o r a b l e P e r s o n n e d u S . E s p r i t . 



N O T E S . 

S . J é r ô m e ( i n c o m m e n t . ) « S i n a u t e m q u i e x a s p e r a v e r i t e t a f f l i x e r i t 

S p i r i l u m S a n c t u m , v c l S a n c t i e j u s , i . e . C h r i s t i , D e u m e x a s p é r a i : 

e j u s d e n i S p i r i t u s S a n c t u s c u m P a i r e F i l i o q u c n a l u r c e e s l . » L e s a v a n t 

e t j u d i c i e u x P . I î c r l h i c r : « contrister Vesprit de la Sainteté de 
Dieu, c ' e s t l a m ô m e c h o s e q u e contrister le Saint-Esprit. » O n 

v o i t d a n s l e s C o r i s l . A p o s t , v . 1 5 , q u e S . C l é m e n t l i s a i t i c i . Irrita-
verunt Spiritum Sanctum. S . A l h a n a s e ( d e N a l u r a h u m a n a s u s -

r e p l a C . À p o l l i n . ) e l S . G r o g . d c I N a z i a n z e ( O r a t . i n P e n l e c . n ° 1 3 , 

p . 7 4 1 d e s B é n é d . ) , p r o u v e n t p a r c e p a s s a g e l a d i v i n i t é d u S . E s ­

p r i t . .J . I I . M i c h a é l i s d i l t r è s - b i e n , d a n s s e s a n n o t a t i o n s s u r l a B i b l e 

h é b r a ï q u e : « O b s e r v a n d u m e l i a m h i c e s t t e s l i m o n i u m d e S S . T r i n i -

t a i e : n a i n t r i u m P e r s o i i a r u m h a c l e n u s f a c l a e s t m e n t i o ( h o c i n c a p i t e ) 

Dei Patris. $jr. 7 , 8 . Àngeli faciei, s e . Filii. ( V o y . n o t r e Harmonie, 
T . n , p p . 4 1 3 , 4 M ) , jf. 9 , e t Spiritus S . h o c v c r s i c u l o . » M a i s n o u s 

n ' a v o n s p a ^ b e s o i n d ' i n v o q u e r l e t é m o i g n a g e d e s c o m m e n t a t e u r s e l 

d e s P é r è s , n o u s t r o u v o n s l e v r a i s e i n s d e n o t r e v e r s e t d a n s l e s l i v r e s 

i n s p i r é s . iS P a u l y f a i s a i t é v i d e m m e n t a l l u s i o n l o r s q u ' i l é c r i v a i t a u x 

É p h é s i e n s ( v . 3 0 ) : « E t n o l i t e c o n t r i s l a r c Spiritum Sanctum 
D e i . » D e m é m o q u e S . E t i e n n e , q u a n d i l d i s a i t a u x J u i f s ( A c t . v u , 

' ) ! ) : « D u r a c e r v i c e , c l i n c i r c u m e i s i s c o r d i b u s e t a u r i b u s , v o s s e m -

p e r Spirilui Sanclo resistitis, sicut patres vestri itaetvos. » L e s 
m ê m e s t e r m e s V v t n p n V T - n N j s o n ^ r é p é t é s d a n s l e v e r s e t s u i v a n t 

d i s a i t 1 . A u jr 1 3 d u p s a u m e Miserere ( H e b r . m ) , l e p r o p h è t e - r o i d i t : 

« Et Spiritum Sanctum tuum ne auferas a me. » L ' h é b r e u p o r t e : 

T J U h p n n i
 et Spiritum Sanctitatis tuœ, S . J é r ô m e ( u b i s u p r a ) , 

d i t à l ' o c c a s i o n d e c e p a s s a g e : U n d e e l D a v i d , c o n s c i e n t i a p e r c a l o -

r u m , n e Spirilum Sanctum p e r d e r e t , p r e c a b a t u r d i c e n s : Et Spiri­
tum Sanctum tuum ne auferas a me. » V o y . l a n o t e d e B e l l a r m i n 

e n c e t e n d r o i t d u p s . L e P . l ï c r l h i e r : « L h é b r e u d i l : « Nem'ôtez 
pas l'Esprit de votre Sainteté, o u votre Esprit qui est la source 
de toute sai/^Hë; c ' e s t l e m ê m e s e n s d e n o s v e r s i o n s : c a r q u i d i t 

CEsprit-Saint, d i l iEsprit de la Sainteté qui est en Dieu, » 
C e l t e o b s e r v a t i o n e x p l i q u e p o u r q u o i n o u s n ' a v o n s p a s a d o p t é 

u T p n n n q u i , à l a v é r i t é , r é p o n d r a i t p l u s e x a c t e m e n t à Spiritus 
SanctuSy m a i s u ' e s l p a s u s i t é e n h é b r e u . 

N o u s d e v o n s a j o u t e r i c i q u e l e c e n s e u r r o m a i n , d o n t l e R é v é r e n -

d i s s i m e M a î t r e d u S . P . A . a b i e n v o u l u n o u s t r a n s m e t t r e l a f e u i l l e 

d ' o b s e r v a t i o n s , d a n s l e s q u e l l e s o n r e c o n n a î t u n h é b r a ï s a n t c o n s o m m é , 


